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Les Béatitudes, à l’école du Maître

Selon la Genèse, le premier choix libre de l’homme lui fit préférer un plaisir 
immédiat plutôt que l’obéissance à Dieu. Les Béatitudes proposent un renver-

sement radical des valeurs de ce monde car elles nous invitent à préférer Dieu ; 
elles résonnent ainsi avec le Magnificat où Marie chante le Seigneur qui élève les 
humbles, fait chuter les puissants, comble de bien les affamés. Mais comment les 
vivre ? En regardant Jésus.

Autoportrait : Le pape Benoît XVI montre comment Jésus est le modèle des 
Béatitudes qui « nous montrent de manière voilée une biographie intérieure de Jé-
sus, un portrait de sa personne. Lui qui n’a pas de pierre ou reposer la tête est le vrai 
pauvre, il est le véritable cœur pur qui de ce fait contemple Dieu en permanence. 
Les Béatitudes nous révèlent le mystère du Christ lui-même, elles nous appellent 
à entrer dans la communion avec le Christ. L’Église doit reconnaître en elles son 
modèle… des indications pour suivre, imiter le Christ. »

L’Esprit de Jésus : Les Béatitudes ne sont donc pas une balade poétique mais 
plutôt l’autre nom de la radicalité évangélique, de la conversion ou de la pré-
férence pour Celui qui est le bien absolu, pour l’imiter. Jésus est en effet le seul 
saint imitable. De lui s’écoule l’esprit des Béatitudes, comme une source où les fi-
dèles puisent la force et la grâce pour cette imitation. En vivant les Béatitudes, Jé-
sus a rouvert le Ciel et nous invite à cette révolution qui nous fait préférer le Ciel 
à la terre, l’amour d’autrui à l’amour de soi, la béatitude à la jouissance passagère. 

Un exemple ? Dans une queue de cinéma, un samedi soir à Lyon, avec tout un 
groupe de jeunes, nous allions accéder à la caisse pour acheter nos billets. L’un 
d’eux s’écria : « Zut, je n’ai pas pris mon temps de prière ! » Il nous planta là, ébau-
bis, pour retrouver son Seigneur, bienheureux de son choix. 

P. Vincent Bedon



1ÈRE LECTURE : LIVRE DU PROPHÈTE JÉRÉMIE 17, 5-8

Ainsi parle le Seigneur : Maudit soit l’homme qui met sa foi dans un mortel, qui s’ap-
puie sur un être de chair, tandis que son cœur se détourne du Seigneur. Il sera comme 
un buisson sur une terre désolée, il ne verra pas venir le bonheur. Il aura pour demeure 
les lieux arides du désert, une terre salée, inhabitable. Béni soit l’homme qui met sa 
foi dans le Seigneur, dont le Seigneur est la confiance. Il sera comme un arbre, planté 
près des eaux, qui pousse, vers le courant, ses racines. Il ne craint pas quand vient la 
chaleur : son feuillage reste vert. L’année de la sécheresse, il est sans inquiétude : il ne 
manque pas de porter du fruit.

PSAUME 1

Heureux l’homme qui met sa foi dans le Seigneur. 

2ÈME LECTURE : 1ÈRE LETTRE DE SAINT PAUL APÔTRE AUX 
CORINTHIENS 15, 12.16-20

Frères, nous proclamons que le Christ est ressuscité d’entre les morts ; alors, comment 
certains d’entre vous peuvent-ils affirmer qu’il n’y a pas de résurrection des morts ? Car 
si les morts ne ressuscitent pas, le Christ non plus n’est pas ressuscité. Et si le Christ 
n’est pas ressuscité, votre foi est sans valeur, vous êtes encore sous l’emprise de vos pé-
chés ; et donc, ceux qui se sont endormis dans le Christ sont perdus. Si nous avons mis 
notre espoir dans le Christ pour cette vie seulement, nous sommes les plus à plaindre 
de tous les hommes. Mais non ! le Christ est ressuscité d’entre les morts, lui, premier 
ressuscité parmi ceux qui se sont endormis.

CHANT D’ENTRÉE : 
EN TOI, SEIGNEUR, MON ESPÉRANCE	  		   G 7BIS

1.	 En toi, Seigneur, mon espérance !
	 Sans ton appui je suis perdu ;
	 Mais rendu fort par ta puissance,
	 Je ne serai jamais déçu.

2.	 Sois mon rempart et ma retraite,
	 Mon bouclier, mon protecteur,
	 Sois mon rocher dans la tempête,
	 Sois mon refuge et mon sauveur.

4.	 De tout danger garde mon âme,
	 Je la remets entre tes mains ;
	 De l’Ennemi qui me réclame,
	 Protège-moi, je suis ton bien.

3.	 Lorsque du poids de ma misère,
	 Ta main voudra me délivrer,
	 Sur une route de lumière,
	 D’un cœur joyeux, je marcherai.



PRIÈRE UNIVERSELLE : 
« Seigneur, écoute-nous, Seigneur, exauce-nous. »

ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON SAINT LUC 6, 17.20-26

En ce temps-là, Jésus descendit de la montagne avec les Douze et s’arrêta sur un terrain 
plat. Il y avait là un grand nombre de ses disciples, et une grande multitude de gens 
venus de toute la Judée, de Jérusalem, et du littoral de Tyr et de Sidon. Et Jésus, levant 
les yeux sur ses disciples, déclara : « Heureux, vous les pauvres, car le royaume de Dieu 
est à vous. Heureux, vous qui avez faim maintenant, car vous serez rassasiés. Heureux, 
vous qui pleurez maintenant, car vous rirez. Heureux êtes-vous quand les hommes 
vous haïssent et vous excluent, quand ils insultent et rejettent votre nom comme mé-
prisable, à cause du Fils de l’homme. Ce jour-là, réjouissez-vous, tressaillez de joie, 
car alors votre récompense est grande dans le ciel ; c’est ainsi, en effet, que leurs pères 
traitaient les prophètes. Mais quel malheur pour vous, les riches, car vous avez votre 
consolation ! Quel malheur pour vous qui êtes repus maintenant, car vous aurez faim ! 
Quel malheur pour vous qui riez maintenant, car vous serez dans le deuil et vous pleu-
rerez ! Quel malheur pour vous lorsque tous les hommes disent du bien de vous ! C’est 
ainsi, en effet, que leurs pères traitaient les faux prophètes. »

CHANT DE COMMUNION : QUI MANGE MA CHAIR
R.	 Qui mange ma chair et boit mon sang
	 Demeure en moi et moi en lui.

1.	 Si vous ne mangez pas la chair du Fils de l'homme,
	 Vous n'aurez pas la vie en vous.
	 Si vous ne buvez pas le sang du Fils de l'homme, 
	 Vous n'aurez pas la vie en vous.

2.	 Je suis le pain vivant ; 
	 Celui qui vient à moi n'aura plus jamais faim ;
	 Celui qui croit en moi, plus jamais n'aura soif.

3.	 Ma chair est une vraie nourriture,
	 Mon sang est une vraie boisson :
	 Si vous mangez ma chair, si vous buvez mon sang
	 Au dernier jour, je vous ressusciterai.



Retrouvez tous nos événements sur nos sites :
www.saintlouisantin.fr & www.espace-bernanos.com

AGENDA PAROISSIAL

LUNDI

17 FÉVRIER

MERCREDI

19 FÉVRIER

JEUDI

20 FÉVRIER

À L’ESPACE GEORGES BERNANOS

LA FEMME ADULTÈRE
Le vendredi 7 mars à 19.30, auditorium (place à réserver en ligne : 8€)

Découvrez en avant-première le film de Paul de Larminat d’après la pièce de théâtre du Bien-
heureux Mgr Vladimir Ghika. 

Une révélation bouleversante de la profondeur de cette scène que nous pensons pourtant si 
bien connaître. 

N°08-2025

CAMPAGNE DU DENIER DE L’ÉGLISE

Votre don, signe de votre fidélité, 
fait vivre Saint-Louis d’Antin

À tous, un grand merci !

À NOTER MERCREDI DES CENDRES - 5 MARS 2025

12 messes avec imposition des cendres :
7.15 - 8.15 - 9.30 - 11.00 - 12.00 - 13.00 - 14.00 - 15.00 - 16.30 - 18.00 - 19.30 - 21.00

(Messes solennisées à partir de 11.00)
Rappel: Pour le bon ordre liturgique, il n’y a pas d’imposition des cendres en dehors de la messe.

20.30 - 22.00 Les Maraudes
Rendez-vous devant la sacristie après la messe de 19.30.

16.30 - Sacrement des malades 
(inscription et préparation obligatoires)
Au cours de la messe de 16.30
Récollection préparatoire obligatoire le mercredi 12 février

20.00 - Chapelles vivantes
Groupe de prière pour la France et tous les membres de sécurité et de 
défense de notre pays


